
lion, si vous voulez. Kt alors on bat t ra la caisse 
a m o u r de ce gros caut ionnement . On fera de 
beaux prospectus et le bon public ne se laissera 
que mieux prendre en se disant : Faut-il que 
cette affaire soit bonne, puisqu'il a fallu verser 
un million pour l'avoir ! 

M. L o u i s Cordonn ie r . — t,»ui nous prouve 
que nous ne rencontrerons que des faiseurs et des 
exploiteurs* 

M. E m i l e Moreau. — Alors vous leraz excep
tion. Risquez donc! 

M. P i e r r e F l i p o rappelle que s'il y a adjudi
cation, il ne faut pas son j? r à commencer les 
t ravaux avant l 'année prochaine. Nous n'avons 
pas le droit de faire des recherches, sans l'auto 
risation de l 'autori té supérieure. 

M. L o u i s Cordonnie r . — Ce retard ne saura i t 
v ra imen t nous être imputable! 

M. Char les B o n n e a toujours été part isan du 
principe de l 'adjudication : mais il estime qu'i 
y a ici des raisons importantes qui militent en 
faveur du traité de gré a gré. Tous ceux qui se 
•on t occupés de la question, depuis qu'elle est 
poaée devant le Conseil municipal et <iuid'abord 
voulaient l 'adjudication, ont Uni par se rallier 
a l 'autre système. M. Bonne cite comme exem
ple M. I,eloire, dont on ne saurait révoquer la 

après neuf l i immes s 'embarquèrent soudaine
ment par le gaillard d'avant 

Le capitaine de la Maria leur demande ce 
tu ils venaient faire à son bord. Jl lui mon

trèrent leur canot plein d'eau et le prièrent 
de Jes garder, parce qu ils étaient en danger 
de mort. 

Le capitaine y consentit sous la réserve qu'il 
ne toucheraient à aucune m a n a u v r e . 

Au moment de mouiller sur la iade de Dou
vres, un remorqueur vint à passer prés de lui. 
Aussitôt des signaux s'échangèrent entre les 
Anglais et l'un d'eux s au t a à bord du vapeur. 
Quelques minutes après une remorque était 
lancée a bord de la Maria et saisie par les ma-
t; lots anglais, mais le capitaine se jeta aussitôt 
dessus et la coupa. C'est alors que les pirates, 
qu'il avait recueillis pour ne pas les l a s se r pé-
rir, s 'emparèrent du navire et, maigre le capi
taine, manœuvrèrent pour que le remorqueur 
put accoster de nouveau. 

A ce moment, un monsieur Hodges parut a 
bord et tit ses offres de services lui, promettant 
de le prendre sous sa protection et de lui rendre 
just ice. Le capitaine lui répondit : Dit»* a ces 
hommes i/u, BOUI commissent, puisque TOUS 
rie.* île Dcale, que je ne rein; pas rentrer à 
Douvres, et vue je proteste contre la violence 
itont je suis tobjet. Ce M. Hodges calma le ca
pitaine en lui faisant les plus belles promesses, 
mais ne chercha nullement à s'opposer à la 
rentrée de la Maria à Douvres. 

compétence, dit-il, en ces matières, et nui s'est ' ^ s c c ^ n d T w s noYrT maTheurenx eompa 
déclaré favorable au projet présenté par la so
ciété générale des Eaux et à l'idée d'un traité de 
gré a gré. 

M. l e Mai re met la question aux voix. 
Dix voix se prononcent en faveur du principe 

de l 'adjudication, quatorze en faveur du traité 
de gré à gré. 

Il es t décidé qu'un projet définitif de cahier 
des charges sera arrêté d'un commun accord 
entre l 'Administration, la Commission des Kaux 
et les représentants des Sociétés désireuses d'ob
tenir la concession. 

LE COMPTE-RENDU: 
H . L a c q u e m e n t demande à M. Iieboux s'il a 

l ' intention de publier le compte-rendu officiel 
de toutesles séances du conseil. Je n'ai pas à ap
précier la conduite de M. Keboux qui protite de 
sa présence au Conseil pour publierdescomptes-
rendus plus ou moins fantaisistes et donner une 
plus-value à son journal . Je lui ferai seule
ment remarquer qu'il a donné une signilication 
inexacte à mes paroles, no tamment en ce qui 
concerne l 'enlèvement dans un tombereau, 
des croix et de la s ta tue de l'école de la rue Tur-
got. Ce n'est pas dans un tombereau, mais dans 
une voiture fermée que lesdébrie ont été enlevés, 
et c'est à propos de ces débris, et non a proposdes 
croix et des s tatues, que je me suis servi de ces 
expressions : « Vue vouliez-vous que nous en 
fissions. » Et c'est plus tard que j ' a i ajouté que 
je ne pouvais pas les emporter sur mon dos. 

M. Alf red R o b o u x — Il ne saurai t me convenir 
de m'arrêter ici aux insinuations de M. Lac
quement . On me demande si j ' a i l ' inten
tion de publier un compte-rendu officiel des 
séances du Conseil. Non ! car je n en ai pas le 
droit et personne ici, pas même l 'administration, | 
ne pourra i t le faire sans une autorisatiou spé
ciale du préfet. Mais rien dans la loi n'interdit 
aux conseillers de communiquer à la presse les 
notes et renseignements qui intéressent le public 
e t qu'ils peuvent prendre au cours d'une seauce. 
J 'a i usé e t j 'userai de ce droit dans l 'intérêt des 
électeurs. 

Quant à la physionomie que j ' a i donnée de la 
dernière séance, je maintiens qu'elle est très 
exacte. S'il ne m était pas possible de relever 
tout ce qui s'est dit dans le cours de la 
discussion, j'affirme que tout ce que j ' a i cité 
avait été dit et personne ici ne me démentira. 

J'ai employé les termes mêmes dont s'est ser 
vi M. Lacquement . 11 relève aujourd'hui une 
erreur d'interprétation. J e crois que le Conseil 
a été unanime à donner à ses paroles le sens 
que je leur ai donné moi-même... 

M . E m i l e M o r e a u . — l 'our ma part , j ' a i tou
jours compris, qu'il s'agissait des déo.'is. 

M. Al f red R e b o u x . — Quoi qu'il ea soit, et 
puisque M. Lacquement eu v:ent auiuuia nui à 
une rétractat ion. . . . . 

M. L a c q u e m e n t . — le ne ré t racte pas, je re
lève une erreur . 

M.Alfred R e b o u x ..à une rectification,»! rou» 
voulez. je lui en donnera, a ' t a en pui liant c 
qu'il vient de dire. 

Cette question du coniiite-rendu est, d i resta, 
posée depuis longtemps devant nous. Avant moi: 
entrée au Conseil, j ' ava is offert de mettre ui 
s ténographe a la disp >sitio:i de la munie 
Cette proposition n'a pas éti a : ept< 
que, vous a - t o n dit, il fal -i t tr uver a.„:i 
tout un homme a -
l'administratio i... Las êlect urs ont cru d ivoil 
a lors m'envoyer ici ; 
voilà, je m'efforcerai de les renseigner i i-iar 
t ia lement sur nos discu--s>ins. l e u r fa iliter 
ma tache, j 'accepterai volontiers de .'.••.• mes 
collègues communication des i. tes qu'ils lironi 
en séance. 

L'ÉCOLE :S CiRSÊLIlEi 
Sur la demande de M. Beboux, le Covseil ren

voie a la commission des £ »!t s un« lettre de la 
directrice des Carmélites o.ir.mt d 'abandonner 
tout t ra i tement pour elle et pour aaa profes
seurs, si le Conseil veut bien revenir su r le vote 
par lequel il a communalisé l ' E o I e de a rue 
Saint-Antoine. 

triote voulut couper la remorque, maisM. Hodges 
l'en empêcha en lui promettant de le tirer de 
cet te affaire sans rien pa \ e r 

Ce M. Hodges que le capitaine de la Marin. 
avait pris pour son homme d'affaires et qui 
prétend avoir avancé les fonds nécessaires pour 
soutenir le procès contre ces pirates est venu 
taire saisir le navire dans ie port de Calais. 

L'affaire a été immédiatement appelée de
vant le tribunal de commerce de notre lo
calité et a été plaidée a l 'audience de jeudi 
matin. 

D'après le Dorer Chroniclc, il existe en An
gleterre au vu et au su même des autorités an 
glaises, une association plus au moins occulte 
pour dépouiller les malheureux que la fatalité 
conduit entre leurs mains. 

E T A T - C I V I L OE R O J B A I X 
DÉCLARATIONS DU NAISSANCES DU M MAI. — 

Suzanne Wille, rue des Arts 63. — Maria Bracaval. 
rue de la Basse-Masli 

• de KI l i l i i i n l , •idant 
1. — iiujrène Schanbrock. rue du Coq-F 
Pierre 'itulle, rue 
Marceau Malin, ru 
Ku>a Mispreuve, r 
letivre. rue Luîmes 7. 

Du 16. — Madeleine Harinkouck. rue de I.annuv 
16a — Victor Vanlandeztiem, rue de la clef 15. — 
Maria Ysebaert, rue Sebastopol 40. — François J,e-
lehvre, rue de Tourcoinff, ruur Ilouset 1. — ,iu io"e 
Wardavoir, rue du Uallon A. — Marguerite l'aulus. 
rue Collier! :i. — Kdouard Moulasrt, au Cul-de-Po 
earriere Deleroix '.'. — Héléna Martin, rue des A 
liotel de la jrendannerie. — Jute- Defoeir, rue : 
^enia 13. — Hélène Delin. rue «le Ivaain, cour 1 

TRIBUNAUX 
AFFAIRE DE M"» LA DUCHKSS* DE < IIKVr.EUSE 

CONTRE SA HELLK-FILLK, M"* LA DUCHESSE 1 >E 
en.WLSKH. 
Les débats de cette allaire ont continué mardi 

devant l a i " chambre du tribunal civil de laSeine 
présidée par M. Guillemard. 

L'affluence du public est grande dans la salle 
d'audience, les dames sont très nombreuses. 
Mme la duchesse de Chaulnes n assiste pas à 
I audience; elle est souffrante a dit M* Durier. 

Au début de l'audienc». M» Durier. avocat de 
Mme la duchesse de chaulnes a la parole. L'a
vocat rappelle que dans les conclusions prises 
au nom ue sa cliente, trois moyens de nullité 
ont été invoqués. Le premier est relatif au do
micile de la tutelle ; il a établi,dit-il, queleeon-
seil aurai t dû ?e réunir à sablé et non à Paris , 
il ne reviendra p a s sur ce moyen. 

Le second moyen de nullité est tiré de ce que 
la composition du conseil de famille était i r re-
gulière. on aurai t dû, d après M«IJurier,tipj>eler 
a laire part ie du conseil de famille les deux frè
res de .Mme la duchesse de chaulnes . On a in
voqué pour les en éloigner leur qualité d'étran
ger, mais la jurisprudence de la cour de cassa
tion, décidant que les ascendants étrangers peu
vent être tuteurs et subrogés-tuteurs,à plus forte 
raison l 'étranger peut-il être membre du con
seil de famille. 

Kn troisième lieu, il va discuter au fond les 
allégations de la délibération. 

Pour ou une mesure aussi ffravequ'une desti
tution de tutelle puisse être prononcée contre 
une mère, il faut une inconduite notoire, c'est 
à-dire un désordre qui éclate à tous les yeux. 

L 'a f fa i re d u R i n g - T h e a t e r 
Vienne, lu' mai 

Le tribunal chargé de ju se r le procès du 
Iîing-1 heater a déclaré coupables le directeur 
•launer. le machiniste Nitsehe et l ' inspecteur 
Oerinter . 

Les autres prévenus ont été acquit tés. 
Vienne, lij mai 

Jauner est condamné à quatre mois de prison 
simple; (ieringer à quatre mois de prison avec 
travaux forcés; Vitsche à huit mois de la môme 
peine. Ces deux cern ie rssont en outre condam
nés à jeûner un jour par mois pendant la durée 
de leur peine. 

tention de la commission,ainsique celle du gou
vernement. Elles seront promptement résolues. 

Le ministre, en inaugurant les travaux de la 
commission, .-.est net tement exprimé dans 
ce sens. 

La commission comprend,on le sait, de haut -s 
notabilités parlementaires juridiques : M Allou, 
ancien bâtonnier de l'ordre des avocats; les pro
cureurs généraux Barbier et Dauphin, le prèle! 
de la seine et le préfet de police; Accasais, pro
fesseur à la l 'acuité de droit; Béclard, doyen; 
LiOSJgne et Brouardei, professeurs à la Faculté 
de médecine. 

L a s a n t é d e M . O c t a v e F e u i l l e t 
_ Plusieurs journaux ont annoncé que M.Octave 
f è m i l e t e s t sérieusement malade. 

.„„ ,* d e M. Feuillet n'est pas aussi grave n u . " i • . * P r e t endu. L'éminent académicien n'est 
K S J . i . ' e s t lnc"™e sorti avant-hier. La l'raî-
cneur au temps l'a seule empêché de faire hier 
sa promenade habituelle. 

Les médecins espèrent que les crises nerveu-
Sï c 2 u J i i o n t beaucoup souffrir en ce moment 
M. -reuiiiet, cesseront bientôt. 

E x p é d i t i o n s c i e n t i f i q u e f r a n c o - r u s s e 
rJ,26Aeïpédit.ion franco-russe s'organise pour 
centraleS e x D l o r a l i o n s scientifiques dans l ^ s i e 

t t i n n ™ i £ x p é d i t i o n d o i t pénétrer au cœur de la Mongolie, en remontant les (leuves. 
La corporation des Aldermen de Londres vient 

d accorder le droit de cité à deux industriels 
français, l u i se sont fait remarquer par leurs 
découvertes dans l'industrie métallurgique. 

NOUVELLES PARLEMENTAIRES 

A . u S é n a t 

I M F O R M A T I O N S 

ri I. 
Isabelle sergent, 
free, cour Dupeul 
rue de I T m o u :u 

SBR'S! 
DU 16. -

de' la i 'e rc 

DB DSCSl SU 1 1 
ie de la Redouta 

MAI. — 

ut 7. — Henri I.aniv, 7 
te. — Maria Ryekewae 
— Ivo Kooseiioom, S 
Eugène *. 
rre Ueheuvel, 5s tins, 
Devendeville, présente 
uur Kaiuaert 2. 

mois, rue 

tisserand. 

CQMV0.S FUNEBRES ET OBITS 
Lesamiset connaissances de la famille D a u t r t -

c o i i r t - S I u t l e , qui, par oubli, n'auraient pas reçu 
de lettre de faire part du décès de Dame C i H i n e 
M u l l c . décédée a I.inuoy, le 10 mai 1832,ù. l'âge de 
P ans. sont priés de considérer le présent avis 
comme en tenant lieu et de bien vouloir assister 
aux Convoi et Service Solennels, qui auront lieu le 
samedi St)courant à 11 heures, eu l'église de Lannoy. 
'.. - Matines seront chantées le vendre h ici. | | 
heures du soir. L M hautes seront cliau:ées le sa-
iur-li 10, a 10 heure* 1|X. — L'assemblée a la maison 
raonuaire. eue/ .Madame veuve Lucien Malte, rue 
ie l'ournai, e;,. 

Ils vous prient aussi d'assister à l'Obit Solennel du 
Mois, qui sera eéléùré le lundi 12 juin, à 11 heures, 
•n la mène église. 

C A I S 3 S D E P A R G N E D E R O U 3 A I X 

Bulletin de la séance du 11 Mai 1S83. 
Sommes versées par 227 déposants, dont 

l'i nouveaux, 35,20u tr. 
SG demandes en rvmbour-
sement 22,553 tr. •>"> 
Les opérations du mois de mai sont 

uivios par MM. Kloy-Toulemonde et Ch. 
uijar. directeurs. 

SPÉCIALITÉ DE CURAÇAO 
LiyiELKS SVBF1NBS et SIROI'S 

, / V GBISU11ER-B011SSET,5, plate St-Marlïn.l-tl;.-
X / l . T > ' ^ ^ Se deUer des Imitations, euper la marque (le 

S ^ * g ^ fabrique ci-rontre. 
10 MMaillrt 2 Mtdatllf Expoiitio* Pjn.» 1R7S, MMaitlr rnrn'il 

Ejpoxriion lit» Scienf** npithqnfr* il l'7T>'/-.-*t"c, *' ' - ' | '
t J , r 

Sa in t -Omer . — La femme Dutliilt, d'Arqués, 
ayant une commission à laire pendant que ses 
enfants soupaient, les laissa seuls , oubliant 
qu'elle venait de déposer a te r re un chaudron 
plein d'eau bouillante. 

î / â a é a a enfants , Edouard, âge de trois ans, 
voulant courir après elle, tomba le yputre 
ce chaudron, et se lit de si 
n 'a pu y survivre. 

graves brûlures qu il 

s inverse. Le 
bateaux voyant 

Bou logne — Dimanche prochain 31 mai , M. 
Theilier de Poncheville, ancien bâtonnier des 
avocate de Valenciennes, fera une comerence a 
Boulogne, dans la salle Blaquart . 

11 v t ra i tera la question suivante : 
Etude delà loi snr /enseignement ohlifjatutrc. 
Doua i . — '"ne déplorable nouvelle a jeté hier 

matin la consternation dans le paisible faubourg 
d'Eaquerchin. , , . . . . 

Une dame G..., connue sous le nom de s ido-
nie, s'est coupe la gorge avec un rasoir, entre 
quatre et cinq heures • _ . * » « * 

On a t t r ibue ce suicide a de3 enagnna de ia-
MmeG.. . bien connue dans t..ut le faubourir, 

était âgée de soixante ans . Klle vivait en tenues 
e ice l len ts avec son mari intirms et ag« ne 
prés de !~> ans . 

Un horrible accident vient de se produire à 
Douai, à l 'entrée du canal de la S< 

Deux clialands passaient en son 
fils du propriétaire d'un de ces ba 
qa'on allait s 'accoster, voulut place: 
rente (paquet de c©rd«> pour amor t i r le choc. 
Kn se penchan t sur la lisse, le malheureux per
dit l 'équilibre et tomba entre les deu>. cua-

*L'e%ace vi le é tant trop '•<""''• '" c r ; i n « "J" 
pauvre malheureux s e r . i t de t:i..ipon .utx < . . 
mes embarca t ions Les chalands passé^^1«n-
fant tomba â l'eau, l letiré aussitôt, on . onsta 
ta que tout le cuir chevelu e t i enlevé. Le 
crâne était complètement nu. L é t a l de la u 
t ime est t rès grave. 

Calai». - Le Journal ée Ç«f««« C W , * £ S 
r e ^ i g a e m e n t s donnés sur le ver, ab . • j . c ' e de 
piraterie qui s'est passe le ..". mars a ooru uu 

Volcf?ea'"falta te.s qu ils sont rapportés par le 
capitaine lui-même. n i e de 

Au moment où il dérivait sur la rade ae 
Deale, un canot monté de douze •'online- p a ^ a 
p r " d e lui. Le capitainet lm' • • « ' " • n ± S B S w 

Q e l g i q u e 

" • J l e ro i . — Plus de 2,000 électeurs se sont 
l réuuis dimanche dans la grande salle 

lu t 'ercle catholique de Cnarlaroi. cet emnres-
senvnt inu i:é est la meilleure preuve du mé-
'onlentement général de ces populations. Le 
ii'iipie en a a-sez de la politique de guerre du 

•ninistêre libéral : il veut la paix et il demande 
.n nouveau soulagement universel. 

I.a séance a ete ouverte par un remarquable 
l iscoursde M. Jules l loutard de i lonceau-sur -
s,imbre. 

La parole a été ensuite donnée a M. Victor 
lacobs. 

Affaire B e r n a r d . — Depuis que (fodhue est 
revenu de Tournai à la prison des Petits-Car
nes, â Bruxelles, il s'est renfermé dans un état 

de mutisme complet,on assurequ ' i l refuse toute 
nourri ture. 

Ph i l ippev i l l e . — A l'élection qui a eu lieu â 
Puilippeville, province de S'amur, les catholi-
iues ont chassé de son siège le représentant 
gueux le comte de Baillet-Latour, qui est r em
placé par le prince de Caraman-Ciiimav. Ph i 
lippeville était la forteresse des l ibéraux' de la 
province de \ a m u r ; ils s'y croyaient a inexpu
gnables •>, car depuis trente an.* ils étaient 
représentés par le comte de Baillet-Latour,nous 
dit le Courrier de Bruxelles. 

Ce qui donne à l'électian de Philippeville une 
im^oitance particulière, c'est qu'on est à la 
veille du renouvellement électoral qui aura lieu 
le 10 juin, et que la victoire des catholiques 
dans la « forteresse » des gueux est d'un heu
reux présage pour la grande bataille des urnes. 
Les gueux ne s'y trompent guère, et divers ex
traits de leurs journaux témoignent d 'une vive 
irritation et d'un désappointement complet. 

11 est bon d'aiouter, pour faire ressortir la 
portée de l'élection de Philippeville, que le 
prince de Caraman-Ciiimav. révoqué de ses 
fonctions de gouverneur du l lainaut par le mi
nistère l-'rère-orban, éiait le président du comi
té scolaire cath^M'que de sa province. La lui 
scélérate des g ix de Belgique porte donc ses 
premiers Iruits ; -s électeurs la rejettent a 
Philippeville couine ils la rejetteront dans tout 
le pays. 

O n l i t d a n s le Journal Oc Bru.rclles : 
Bruxe l l e s por t de Mer. — Hier soir, lundi, 

à la tin de la séance de VVnion syndicale, ie 
président M. Dansaert a fait voter par rassem
blée des remerciements à MM. Gobert et Scail 
ptiu, pour las efforta et le cèle qu'ils avaient 
tous deux déployés cet hiver en faveur d e l à 
au le Bruxelles Port de Mer. Oa ea a conclu, 

un p m trop vite peut-être,que la question étai t 
moite et enterrée. .Vous n'avon? jamais eu 
grande confiance dans l'avenir de cette entre
prise, que plusieurs députesde Bruxelles avaient 
adoptée comme cheval do batailie. Plusieurs 
fois déjà les Bruxellois ont vu renaître cette 
perspective de voir arriver «les nansa t l an ' i pies 
a la « verte alleye, mais i aaque fois aussi, après 
quelque fumée, beaucoup de bruit, un cer aie 
nombre d'excursions, le -ilenee s'est fait et la 
question a été oubliée. 

Cependant noua ne vou! ma pas déclarer Aie 
7 Hune l'entre iris- mauvaise ; c'est pourquoi 

nous rendr ms prochainement compte de la bro-
cliu'O intéressante qu'un des premoteurs de 
H.urell's port île M, r, M. Robert, vient de pu
blier sous ce titre : « Les canaux marit imes et 
les ports de mer belges.» 

Affaire Pe l t zo r . — .Vous lisons dans la Chro
nique : -i Les journaux ont annoncé que l'affaire 
Peltzer viendra au mois de juillet. La défense 
ne consentira jamais à la fixation de c> procès 
à une date aussi rapprochée. Selon toute pro
babilité, l'affaire passera au mois d'octobre. La 
défense es! décidée à se pourvoir en cassation 
contre l'arrêt de renvoi, ne fût-ce que pour lui 
permettre d'examiner les volumineux et nom
breux dossiers que cette allaire comporte. » 

C o n s e i l d e s m i n i s t r e s 
Paris, lo mai. 

Le conseil des ministres s'est occupé ce matin 
des affaires d'Egypte, et communication lui a 
été faite des pièces qui y sont relatives. 

Ii a définitivement adopte le projet de loi por
tant création de conseils cantonaux. 

Le gouvernement a admis en principe que le 
nombre des dé égués cantonaux serait propor
tionnel au nombre d 'habitaats et non au nombre 
de communes. 

E l e c t i o n s l é g i s l a t i v e s 
Les collèges électoraux det 'osne (Nièvre) et de 

la première circonscription d'Aubusson (Creuseï 
sont convoqués pour le 11 juin a l'effet d'élire 
un député. 

E l e c t i o n d ' u n s é n a t e u r 
Les électeurs du Cantal qui doivent élire, le 

11 juin prochain, un sénateur, eu remplacement 
de M. Ber t rand .au iont a choisir entre les cinq 
candidats suivants : 

MM. oudoul , Brugerolles, Richard. Durieu, 
député, et Cabanes, avocat, vice-président du 
conseil général, tous républicains. 

M. cabanes arriva premier en 1870 sur la liste 
de l'opposition républicaine. 

M . S a v a r y 
Les ' ' lecteurs de M. Savary ont envové une 

délégation au président de la Chambre pour le 
prier d'user de son iulluence sur ce député afin 
de 1 engager a donner sa démission. 

L a d é m i s s i o n d e M . F a r i n e s 
Voici la lettre par laquelle M. far ines , le sé

nateur radical des Pyrénées Orientales quivi»nt 
d être déclaré en état de faillite par le tribunal 
de commerce de Perpignan, a adressé sa démis
sion au président du sénat : 

« Monsieur le président du Sénat, 
» Apr^s avoir longtemps et honorablement 

dirigé ma maison de commerce, je me vois plon
gé dans le malheur par un concours de circons
tances d 'autant plus fatales que je m'étais re
tiré des affaires depuis plusieurs moi9 d j a. 
l'ai le devoir de vous adresser ma démission de 
sénateur. 

» Je vous prie d'agréer, etc. » 
L e l i v r e j a u n e 

Le deuxième fascicule du Li,-re renne , qui 
doit être distribué lundi prochain aux membres 
• les deux chambres, ne sera pas la seule publi-
:ation relative aux affaires égyptiennes. Nous 
croyoni savoir qu'aussitâl après la fia de la 
eiise actuelle, l ' intention d? M. de Freyeinet 
est de publier un nouveau fascicule contenant 
tous les documents diplomatiques échangés en
tre l'Angleterre et les antres puissances depuis 
le l*r janvier dernier jusqu'au 15 mai courant'. 

Cette publication ne manquera pas d'intérêt, 
é tant donné le rôle prépondérant qu'a joué la 
France dans ces négociations. 

L e c a r d i n a l L a v i g e r i e 
Le président de la République remettra, sa

medi matin, la barrette au nouveau cardinal 
français, Mgr Lavigerie, archevêque d'Alger, 

LES ATTrUBUTIONS HES CONSULS M r . \ b Ï P A U X 

Paris,16 mai, S heures 30. 
La gauche républicaine, qui s'est réunie au 

jourd'hui, a chargé son président de faire con
naître s'au gouvernement les appréhensions que 
lui causent certains projets décentralisateurs, 
tels que le transfert de la tutelle des communes 
du préfet aux commissions départementales. 

Le président de l'Union républicaine avait 
déjà lait. hier, au nom de ses collègues, une dé
marche dans le même sens auprès du président 
du conseil. 

11 resuite de leur entretien que la partie du 
projet actuellement déposé, qui concerne l'ex-
ten-ion des at t r ibutions des conseils munici
paux, est la seule pour le vote immédiat de 
laquelle le gouvernement ait l intention d'insis
ter . 

. A . l a G h a m b r o 

Vienne, 1G mai. 
Les cabinets de France et d'Angleterre, en 

annonçant leur résolution de faire une démons
tration navale dans les eaux égyptiennes, Ont 
déclaré aux gouvernements d'Autriche, d'Alle
magne. d'Italie et de Russie que le seul but de 
cette démonstration est de soutenir le Khédive 
et de maintenir ie statu t/uo. 

Les cabinets de Vienne, de Berlin, de Saint-
Pétersbourg et de Rome échangent actuelle
ment leurs vues au sujet de la communication 
des gouvernements français et anglais. 

Candie, 16 mai. 
L'escadre française, composée du La Gaiis-

tonniére, du Forbin et de [Aspic, sous le com
mandement de l'amiral Conrad, est arrivée à la 
baie de Suda. 

L'escadre anglaise y est a t tendue aujour
d'hui. 

L'INSURRECTION m O R I E N T 

Les espérances que l'on nourrissait a Vienne 
relativement à la pacification de l 'Herzégovine, 
semblent déçues. Les bulletins de guerre ont 
fait leur réapparition dans les colonnes des 
journaux austro-hongrois. 

LES ÉVÉNEMENTS D'IRLANDE 
Londres, 16 mai . 

M. Gladstone, répondant à sir Stafford Nor th-
cote déclarequ'il n ' vaeu aucune entrevue entre 
lui et M. Parnell . M. Balfour soutient le con
t ra i re . 

Il dit que cette transaction est sans exemple 
dans l'histoire de l'Angleterre. La conduite in
digne du .gouvernement ébranle la confiance. 
M. Gladstone dément énergiquement ces allé
gations. Il dit que si de pareilles accusations ne 
sont pas prouvées, elles déshonorent leurs au 
teurs, 

M. Gibson réplique. 

DERNIÈRE HEURE 
Service télégraphique particulier) 

L e s é v é n e m e n t s d ' A f r i q u e 
Tunis, 17 mai. 

Le consul italien à Tunis a adressé à M. 
Cambon, une lettre par laquelle il remercie les 
soldais français du dévouement qu'ils ont té
moigné lors de l'incendie d 'un entrepôt italien 
à la Goulette. 

L e s é v é n e m e n t s d ' I r l a n d e 
Dublin, 17 mai. 

Le cardinal Mac-Cabe est arrivé à Dublin. 
Répondant à une adresse qui lui était pré

sentée, il a flétri l 'assassinat de Lord Cavendish 
et de Thomas-Burke. Il a invité les Irlandais à 
aider la police à découvrir les criminels. 

Les chefs de la Ligue agraire ont l'intention 
de se réunir à Paris pour discuter la si tuation 
nouvelle de l 'Irlande. 

New-York, 17 mai . 
Le bruit se répand que l'un des assassins de 

La'sous-eommission du budget de l'instruction I Lord Cavendish et de Thomas Burke se trouve 
publique voulait rejeter cette augmenta t ion | sur le vapeur Scythia, a t tendu aujourd'hui à 
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DÉPÊCHES COMMERCIALES 
Dépêches de MM. Buseh et O , du Havre, 

représentés à Roubaix, par M. Bulteau-Gry 
monprez : 

Havre, 17 mai . 
Ventes 500 b. Marché inchangé. 

Liverpool, 17 mai. 
Ventes 12,000 b. Marché inchangé. 

New-York, 17 mai . 
New-York, 12 5|16. 
Recettes 5,000 b. 
New-Orléans low middling 851t2. 
Savanah » » 84 »[». 

LK I l t D i i E Ï DE L'INSTRUCTION PUBI.IQI E 
Le ministre de l 'instruction publique a de

mandé, dans son budget pour ISt«, une aug
mentation de crédit de 13,500 fr. au crédit af
fecté â l'Académie française, afin de porter d<> 
1,000 â 3,000 fr. chacun des prix d'éloquence et de 
poésie; pois de couvrir les frais de recherches 
pour la confection du Dictionnaire delà langue 
française. 

: 11,000 balles contre 

Télégrammes de MM. Reiaemund et Vander-
velde communiqués par Jules Oauët : 

Havre, 17 mai . 
Cours de clôture de Netc-Yerk du 16 Mai 

C o t o n s 
mai juia juill. août . sept. oct. nov. Dec. 
12.23 12.26 12.39 12.51 12.16 11.57 11.39 11.41. 

Ventes du jour : 132,090 balles.— Marché sou
tenu. 

Recettes du jour : 5,000 balles contre 9,000 
b. en 1861. 

Total de la semaine 
23,000 en 1881. 

S a i n d o u x 
mai juin juill. août sept. oct. nov. 
11.65 11.623 11.675 11.725 11.775 11.775 11.625 

M a i s 
uin juillet août sept. 
Sa 83 83 1[2 8» 1[2 

F r o m e n t 
juin juillet août sept. 

145 131 124 3[1 125 lr2 
Café 

jui l let août sept. 
O.sO 7.65 7.75 

mai 
83 1(2 

mai 
115 lrl 

Mai 
U.OJ 

Juin 
0.00 

Reubaix, le 17 mai 1882. 

sur les observations de M. Lockroy, elle a 
consenti a la voter, et la commission générale 
l'a approuvée. 

LA QUESTION JUDICIAIRE 

Paris, 17 mai. 
D'accord avec le gouvernement, la Chambre, 

sur la demande de la commission de la magis
t ra ture , a mis a l'ordre du jour du lundi, 22 mai 
prochain, la discussion du projet de loi sur la 
réforme judiciaire. Le rapport de M. Pierre Le-
grand a été, en effet, distribué hier soir aux dé
putes. Ceux-ci pourront l'étudier pendant la se 
maine qui va s'écouler et se préparer à la dis
cussion de lundi prochain. 

Cette fixation d'ordre du jour n 'ayant eu lieu 
q u a la fin de la séance d'hier, aucun orateur 
n'a pu encore se faire inscrire. Toutefois, on 
annonce déjà que le nombre des membres de 
vant prendre part au débat sera considérable. ' 

On cite notamment MM. Ribot, Waldeck-

New-York. 
Un agent de police doit procéder à son arres 

talion immédiate. 
L a s affaires d ' E g y p t e 

Caire, 17 mai . 
On lit dans le Journal anglais du Caire : 
« Le président du Conseil, visitant les consuls 

de France et d'Angleterre, a exprimé l'espoir, 
main tenant que la crise étai t terminée, que 
les escadres repart i ront ausssitôt arrivées. Les 
consuls ont répondu qu'ils ne pouvaient pas 
donner de réponse affirmative à ce sujet. On 
assure qu'aussitôt l'arrivée des deux escadres, 
es consuls de France et d'Angleterre demande-

l ront le licenciement de l 'armée, et le bannisse-
— . ment des colonels qui ont part icipé aux émeu 

5 0 .»?»«* u , '^ar t in :FeuiUée, Versigny, Hérisson, t e s œ i l i t a i r e s . L e s o n i c i e r s circassiens, qui ont 

M . d e M a h y à T o u l o n 

Toulon, 16 mai. 
M. de Mahy, ministre de l 'agriculture, est at

tendu ici jeudi matin et recevra officiellement 
les autorités. Les honneurs militaires lui seront 
rendus. 

N o t r e a m b a s s a d e u r à B e r l i n 
M. le baron deCoureel, notre ambassadeur à 

Berlin, n 'aura pas fait a Paris un séjour de lon
gue durée 

Ce diplomate, après aveir longuement conféré 
avec le président du conseil, ministre des allai-
res étrangères, est reparti avant-hier pour re 
gagner son poste par les voies rapides. 

Il est certain que le déplacement de M. le ba
ron de Coureel a été uniquement motivé par la 
crise égyptienne. 

Depuis quelque temps déjà, l 'Allemagne à 
saisi toutes les occasions qui se sont présentées 
pour se donner le rôle de conseiller et même de 
protecteur de la Turquie. 

Il était donc tout naturel que M. de Freyeinet 
tint, dans son att i tude a l'égard des affaires 
égyptiennes,a connaître les intentions de i'Alle-
ma.'.;ne.ann de ne pas froisser les susceptibilités 
de chancellerie de Berlin. 

L e m i n i s t r e d e G r è c e à P a r i s 
T „ . . , Paris, M mai. 
Le Président de la République recevra de

main, a deux heures, à l'Elvsée, le nouveau mi
nistre de crèce, M. Mavrocordato, qui lui pré
sentera ses lettres de créance. 

L o m i n i s t r e d e s E t a t s - U n i s à R o u e n . 

T . . . Rouen, 17 mai. 
La visite de M. Morton, miniatre des E t a t s -

Cnis, annoncée pour le moi3 de ju in , a été 
avancée et ces t mercredi, 16 mai , qu'il s'est rendu 
a Rouen. 

. " * *té reçu a la gare par le préfet, la muni 
cipalité e: par M. Edouard Rhode, consul des 
Etats-1 n i ; a Houen. 

Le ministre a visité les t ravaux de la basse 
•seine, travaux qui intéressent fort ses nationaux 
étant donne le très-important trafic de blés qui 
se fait entre Rouen, New-York. Boston, etc. etc. 

Le Cora Association de New-York mal ren
seignée sur l'état de la basse Seiae et sur les 
dangers que peut présenter sa navigation, avait 
irappe d interdit le port de Rouen. 

La Chambre de commerce et les principaux 
ts ont vivement protesté contre cette 

rt pour se rendre un compte 
cioses que le ministre américain a 

Eugène Teriot, plus le rapporteur M. Pierre Le 
grand et le garde des sceaux. 

La discussion ne durerait pas moins de huit 
jours . 

L'AITAlKi ; ALYPE-DHOtTHIT |j 

L'incident Alype-Drouhet ne viendra pas de
vant la Chambre. 

Le procureur de la République ayant assigné 
pour le 12 juin le député' de l'Inde, sans at tendre 
la décision de la Chambre sur la demande en 
autorisation de poursuites, ii s'ensuit que toute 
la procédure engagée jusqu'à ce jour doit être 
considérée comme nulle ei non avenue. 

D'autre pari , les articles de M. Pierre Alvpe 
contre M. Drouhct. remontant , depuis hier, à 
plus de trois mois, la prescription est acquise en 
leur faveur. 

ÉTEANGER 
LA S.WTLD!; I . l 'L BIMMAltCK 

lierlin, 16 mai. 
Suivant la Omette de l'Ai ematjae du Nord, 

les douleurs névralgiques du chancelier ont 
tellement augmenté ces derniers jours, que non 
seulement il est hors d'état <:e marcher, mais 
•pie même il lui est impossible de se fjuir de
bout. 11 sera obligé de garder ie lit pendant au 
moins huit jours . 

été libérés aujourd'hui , seront envoyés en exil 
» o n croit qu 'à la suite des explications don

nées par la France et l 'Angleterre, la Porte reti
rera sa protestation contre l'envoi des deux es
cadres en Egypte. 

L e s a r m e n t 
Paris , 17 mai. 

La Commission, relative à la preststion du 
serment dans les t r ibunaux, a entendu aujour-
d'hui M. I lumber t , qui a soutenu la projet du 
gouvernementrendantfucultat ive soit l 'ancienne 
formule sacramentel le soit la nouvelle. 

Après quelques observations, présentées par 
les membres de la commission, celle-ci a décidé 
que la formule pour les témoins serai t conçue 
comme suit: «Sur mon honneur et ma conscience 
je promets de dire la vérité. » Aucun geste ne 
sera exigé, aucun emblème religieux ne sera 
placé dans les salles d'audience ou dans les ca
binets des juges d ' instruction. 

m 

Bourse l in i è re . — La fête du Broquelet en
traine toujours un certain ralentissement dans 
les affaires, o n signale un courant de ventes or
dinaire en lins de pays, un peu plus d'affaires 
en lins de Russie. Pas de changement sensible 
pour les fils. En toiles, allaites calmes. 

Marché a u x g ra ins du 17 mai. (Courscommer
cial.) — Marché insignifiant : 300 hectolitres. 

Les qualités étaient meilleur*s qu'au dernier 
marché, aussi s'y est-il vendu des blés jusqu'à 
24 fr. 75. C est une hausse de 25 à i,0 c. sur la 
semaine dernière. 

Farines fermes en boulangerie de 3Ct a 39.50. 
Marché a u x grains du 17 mai. (Communi

qué par l'hôtel-de-ville.) — Hausse moyeuue de 
1 fr. 08 c. à l 'hectolitre. 
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LA ( :;:ISK MI.VI STlïHIELLl HOLLANDE 

La Haye, M mai . 
Le Roi persiste dans son refus d'accepter la 

démission du cabinet. 
LE CKXTEHAIBE DE MURILLO 

Le 19 mai commenceront a Sévil B les fêtes du 
centenaire de Muriilo, que nous avons annon
cées. Elles débuteront par une messe solennelle 
Chantée dans la splendide cathédrale. 

L'évèque de Jaen prendra la parole.Sur l 'au
tel majeur seront exposés le tableau de la Vier
ge immaculée peint pour le chapitre par le 
srrand artiste et conservé dans la salle Canitu-
Eaire, et divers au t res tableaux analogues de 
Muriilo. Le soir aura lieu à l'Alcazar une gran
de séance littéraire. 

Le 30 mai, on célébrera un service funèbre 
pour l'âme de l 'artiste dans une des principales 
églises. Le soir, seconde séance littéraire. 

Le i*l mai, grande procession artistique et re
ligieuse à laquelle assisteront toutes les con
fréries et sociétés, por tant sur leurs bannières 
les reproductions des images de la sainte vierge, 
peintes par Muriilo, et suivies d un magniiique 
équipa-_'e. 

La procession dédiera devant la s ta tue de Mu
riilo. déposant à ses pieds des bouquets et des 
couronnes. 

s . K\c. le nonce apostolique en Espagne a été 
invité à présider ces fêtes. 

L A I N E S 
Londres, l<> mai. 

luiciv séancede tadeuxiéme .série d'enchères 
s euloiiiales vient d 'avoi r l ieu s u r n o i r e 

(lien fi vendu (i.iyu ba l les de la ine , a u x pr ix 
s (ircin.Mvs e n c h é r e i p o u r les l a i n e s t i n e s e t 
i a u x c o u r s m o y e n s p o u r l e s g e n r e s e o u r a n t s 
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es , 309,35a Ijall 
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'.(•(-(le-esi esJ.e.Vi ha l l e s . 
é ta l des colonies :î3y,01'i ha l les . 
• • choix embrassait touies les provenant 
jueltes les meilleures qualités propres 

H'.K Rue àaiiit-Geunjex, :J9 

ncours des acheteurs de l'intérieur est très 
•ux et celuides étrangers atteint ta moyenne. 

se t'ont avec entrain dans presque 

mesure 
exact d 
avancé m voyage. 
L e D i r e c t e u r d e s c o n t r i b u t i o n s i n d i r e c t e s 

. * 2 L . F ^ i 5 J ' 'enoud, préfet de la Seine Infé
rieure, est nomme directeur des contr ibut ions 
indirectes. 

L a s m a i s o n s d ' a l i é n é s 
La commission,chargée d'étudier les réformes 

a introduire dans la législation et règlements 
concernant les aliénés, s'est réunie vendredi, 
sous la présidence du ministre de l 'intérieur 
h.lle se propose de poursuivre très activement 
ses travaux. La question du régime des asiles 
prives, faisant fonctions pour certains départe
ments d'asiles publies et fa question relative nu 
contrôle a exercersur ces établissements, sont 
celles qui éveillent le plus particulièrement l'at-

AFFAIRES DEliYPTE 
Alexandrie, 10 mai 

Les avis du Caire annoncent que Mahmoud 
3aroudi et les autres ministres se sont rendus 

dier soir auprès du Khédive, pour protester de 
leur dévouement. 

Arabi-Pacha notamment a déclaré, en termes 
très énergiques, que le Khédive pouvait compter 
sur sa fidélité. 

Tewllck a agréé ces déclarations et a confirmé 
le cabinet tout entier dans ses fonctions. 

Le Caire, .10 mai . 
Une circulaire de M. Malet informe les con

suls anglais que l'envoi de l'escadre a ua carac
tère pacitique.et que les navires interviendraient 
seulement si la sécurité publique était menacée 
et si les négociations entamées entre le gouver
nement égyptien et les puissances n'avaient pas 
mi résul tat satisfaisant. 

Londres, 16 mai. 
Les journaux anglais publient la dépèche 

suivante : 
Le Caire, 16 mai. 

Dans l'audience que le Khédive a accordée 
hier à ses ministres, ceux-ci ont protesté de leur 
soumission eomplète et de leur fidélité,ont baisé Ijy o ' î • 
les mains et les vêtesaents de Teoofik, en ont .-rïï*» 
sollicité leur pardon. 

L'accueil du Khédive a été très-froid, il leur a 
répondu qu'il oublierait pour le moment les 
dillërends passés, et qu'il travaillerait avec eux 
à -auver le pays. 

I as ministres se sont retirés très-humiliés. 
Censtantinople. 18 mai . 

t 'ne dépêche de La canée signale l'arrivée à 
i.a Souda (Crète) des escadres combinées anglo-
française. 

Files comprennent douze b â t i m e n t , dont 
cinq français, sous le commandement de l 'ami
ral Conrad. 

n d a n 
• n ies les d i r ec t ions . 
1. 'exportation s'est m i s e a u x a c h a t s p o u r le F r a n c e , 

Alsace et l 'Al lemagne . L 'Angle te r re es- assez ac t ive 
•our t o u s les g e n r e s e t q u a J i tes: et e l le a c c o r d e par fo i s 
: e - faveur su r les m e i l l e u r e s to i sons d 'Aus t r a l i e 
ivées à dos. 
c u r s du c h a n g e à la b o u r s e de ce j o u r : 

l ' a r is c o u r t s j o u r s 2.">.I7 1rs à 25.20 
» 3 mois 25.42 1|2 S 25.-15 
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Comptes de C h o q u e s . — Bons à é c h é a n c e 
fixe a v e c Coupons s e m e s t r i e l s . — O r d r e s 
de B o u r s e . — P a i e m e n t e t E s c o m p t e d e 
C o u p o n s ( P a i e m e n t s a n s f ra is des C o u p o n s 
de l a G'« de l 'Oues t e t de l a C<<= P a r i s - L y o n 
M é d i t e r r a n é e ) . — O p é r a t i o n s s u r T i t r e s 
(Conve r s ions , r e n o u v e l l e m e n t s , é c h a n g e s . ) 
— C a r d e de T i t r e s . — E n v o i s de F o n d s 
[ D é p a r t e m e n t s , A lgé r i e e t E t r a n g e r ) . — 
Bi l le ts de C r é d i t s c i r c u l a i r e s . — E n c a i s s e 
m e n t e t E s c o m p t e d e s effets de c o m m e r c e . 
— A v a n c e s s u r T i t r e s . — C r é d i t s en C o m p 
t e s c o u r a n t s e t C réd i t s d ' E s c o m p t e s u r 
g a r a n t i e de T i t r e s . — A s s u r a n c e s ( M e , 
i n c e n d i e . Acc iden t s ) . — S o u s c r i p t i o n s a u x 
E m i s s i o n s . — R e n s e i g n e m e n t s s u r les \ a -
e u r s de B o u r s e , e t c . 1\XS82 

N o u s a v o n s s o u v e n t p a r l é de l 'efficacité 
d u P h o s p h a t e de fer so lub l e de L e r a s , doc
t e u r es s c i e n c e s . M a l g r é n o t r e c r a i n t e de 
f a t i g u e r n o s l e c t e u r s , n o u s r e p r o d u i s o n s 
u n e o b s e r v a t i o a i n t é r e s s a n t e de l a < G a z e t t e 
o b s t é t r i c a l e » . „ . 

« U n e tille de i?2 a n s , se t r o u v a i t d a n s un 
» é t a t d ' a b a t t e m e n t et d ' é p u i s e m e n t cons i -
» d u r a b l e s â l a s u i t e d e c h a g r i n s . L e s y s t è m e 
. n e r v e u x es t e x a l t é e t t r è s i m p r e s s i o n n a 
it b le , i r a s c ib i l i t é , f r équen t s a c c è s d h y s t e -
• r i e . L ' u s a g e d e l 'hut te de foie de m o r u e 
• et du fer p r o v o q u e des m a u x de t ê t e e t 
» de l a c o n s t i p a t i o n . O n lu i d o n n e le P H O S 
I P H A T E D E F E R de L E H A S , à la dose de 
. d e u x cu i l l e r ées à b o u c h e p a r j o u r . L e 
» m é d i c a m e n t fut p a r f a i t e m e n t d i g é r é ; e a 
» p e u de t e m p s la m a l a d e c o m m e n ç a à re -
. p r e n d r e s e s fo rces e t e l le t u t b i e n t ô t 
. r a d i c a l e m e n t g u é r i e . » 476U—19883 
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Cuars de clôture Comptant 
10 MAI | 17 MAI 

MÉDECINE/ 

oOffl 
8 CM amortissable . . . . 
3 OfO amortissable nouveau. 
4 1]0 010 
50(0 
Banque de France . . . . 
Foncier 
^rétfit Général Français 
f> Fon. de France et d'Algérie. 
Mobilier Espagnol . 
Banque Ottomane . . . . 
E9t 
Midi 
Lyon , 
Ouest. 
Uaz Parisien 
O" Générale Transat lant ique 
Huez 
Ommltus 
Panama 
î-'lorin or 4 Op> . . . . 
Hongrois 6 "|0 . 
Iv;vpteti0|0 
Italien 5 0(0 
3 0|0 Russie 77 . . . . 
Turc. . . . . . 

00 00 
00 00 
00 00 
00 00 
00 00 

5600 00 
I5H0 00 
402 50 
502 50 
505 00 
820 06 
752 50 
12S0 00 
1705 00 
2110 80 
1200 OU 
805 00 
1030 00 
540 00 

27-15 00 
ltSO 00 
535 00 
80 00 
Kti 80 
3.7i 75 
811 00 
89 tj2 
13 45 

00 90 
00 00 
00 00 
C0 00 
00 00. 

S540 00 

15B0 0» 
495 110 
500 00 
405 00 
815 00 
750 00 
1285 00 
1685 00 
211)0 00 
1300 00 
805 00 
1630 00 
550 00 
2720 00 
1CI0 00 
535 50 
80 (I 
102 00 
358 00 
89 m 
89 25 
13 30 

M a l a d i e s de la g o r g e , de 
l a v o i x e t de la b o u c h e , 

I effets p e r n i c i e u x c a u s é s p a r les t r a i t e m e n t s 
m e r c u r i e l et l ' abus d u t a b a c . — F a i r e u s a g e 
d e s P a s t i l l e a d e D e t b a n a u sel de Ber-
tho l l e t . — La boite : » fr. & • -

M a l a d i e de l ' e s t o m a c e t d e s i n t e s t i n s . 
d i g e s t i o n s p é n i b l e s , m a n q u e d ' a p p é t i t , a t 
g r e u r s , r e n v o i s , v o m i s s e m e n t s , d i a r r h é , 
c o l i q u e s , e t c . — F a i r e u s a g e d e s P a s t i l l e 
e t tles P o u d r e d e P a t e r s o n a u b i s m u t h e 
m a g n é s i e . — Pastilles : • fr. S O . — Pou 
tires : f» fr. 

A p p a u v r i s s e m e n t du s a n g , fa ib lesse de 
t e m p é r a m e n t , m a n q u e d . appé t i t . l i èv re s 
m a l a d i e s n e r v e u s e s . — F a i r e u s a g e d u V i » 
d e B e l l i n i a u q u i n q u i n a e t Colombo, fort i
fiant, digest i f , fébr i fuge e t a n t i - n e r v e u x ; 
il e s t r e c o m m a n d é a u x e n f a n t s . a u x f e m m e s 
d é l i c a t e s e t a u x p e r s o n n e s affaiblies p a r 
l ' âge , la m a l a d i e oti les f a t i g u e s d e toute . 
n a t u r e . — La Bout«iÙe • 4L fr. 

D E T H i N . p h a r m a c i e n , 90 F a u b o u r g 
S a i n t - D e n i s , à P a r i s , e t p r i n c i p a l e s p h a r 
m a c i e s de F r a n c e . 18ti7 
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